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LA RECOU'E DU " SA.MIEI)l

(A travers les iournau.c Parisiens)

Un jeune paysan naïf et candide va consulter
une somnambule extra-lucide à laquelle il de-
mande des éclaircissements sur le sort qui lui est
réservé:

-VOUS serez dans la misère jusqu'à trente
ans, répond le pythonisse.

-Et après ? demande l'homme des champs.
-Après?1... vous y ser'ez habitué ! ......... e

l ne Dubrocard a le muenton orné de poils fol-
lets, qui ont pris depuis quelque temips une ex-
tension déplorable.

Sont j,:it neveu vinît la voir.
-C'est lit fê-te au *jourd'hui, fait Mîie Dubro.

carîl ; tii oublies (le îmîe la souha iter ?
-Mais lion, répond le neveu. Papa a dit ce dI

matin qu'on te lat souhaiterait le jour (le lat Sainite- <
Barb'e...

L'esprit ('autrefois.
En ménage, il faut se faire des concessions : r
-Moi, disait Chateaubriand, je n'ai jamais

faim avant sept heures; niais coîmnme Mine de r
Chateaubriand' a coutuîme (le (line~r à cinq, nous f
avons décidé qlue nous nous mettrions àx table à s
six. Comme cela nlous sommres tous les deux con-
trariés. t

En Amiérique, chez le photo graphe
-Voyons, monsieur, (lit l'opérateur, prenez

donc une phiysioniomiie gaie.
Le client sourit.
-Encore un peu pîus.
.- 4Impossible! ce serait inconveniant ! Cette

photographie est pour envoyer en prison à nion i
oncle Jacob <lui doit être pendu après (leinain.

Un Marseillais entre (dans un restaurant et
demande uîîe langouste.

Le garçon lat lui apporte en souriant.
-Té ! nion amîi, vous appelez ç:a une lan-

gouste ! chez nous c'est à peine une écrevisse!

M. Prud'homme préside un banquet.
Au desert, on le prie de prononcer quelq~ues

paroles. Il se recueille un peu, puis levant son
verre :

--L'usage du repas, dit-il remonte à la plus
haute anitiqjuité,

Entendu dire dans un omnibus :
-Cette fenme est si maigre que, lors-

qu'elle est en chenise, elle ressemble à du
linge qui sèche sur un bâton.

La richesse ne fais pas le bon air.
Il y a loin de la croupe aux lèvres.
La sole vaut mieux que le poison.
A bon entendeur-chahut !
Un bon navet rôti en vaut deux.
Au bout (lu faux-c'est la culbute.
Je pause, donc je suis... palefrenier.
On peut contester tout le monde pour son

père.
.Du sublime au ridicule, il n'y a qu'un pas...

declerc.
Il faut qu'une porte soit ou verte ou... de

n'importe quelle autre couleur.
Où il n'y a rien, le roi perce droit.
Il ne faut pas ouvrir les deux lèvres à la

fois.

Une petite scène qui inanquait d'à propos
vient de se passer à la mairie d'Alger.

Une femme, encore jeune, portant un en-
fant sur les bras, se précipitait au milieu
d'une noce en s'écriant : " Lâche, avant (le
te remarier une second fois, prends au moins
ton enfant que tu as abandonné."

Tête de la mariée qui fond en larmes ! la
belle-mère est prise d'une attaque (le nerfs I
quant au marié, il prote.te avec énergie.

-C'est un guet apens, je ne connais pas
cette femme.

-Tu ne ie connais pas, misérable ! Tu ne
oniais pas ta femme ! Ose donc nie le dire ei
ace I hurle la fenne en allant se planter devant
U i...

Mais à ce moment elle rougit et reste bouche
ée :

-Tiens, c'est vrai, dit-elle, je me suis trompée.
e n'est pas monsieur.
On a entraîné la mère et l'enfant, tandis que

a noce, se remettant tant bien que mal de son
motion, se rendait à la stlle des mariages.

C'est égal, ça a jeté un rude froid

P'imsel sUE EXiSTiNCES

Du Figaro .-
Sait on quelle est la vie la plus pré-

ieuse du globe ?
C'est celle du comte Dudley, qui vient

'assurer son existence pour la somme
le 1,200,000 livres sterling, soit 30 mil-
ions de francs.

M. Wanaimiak-er, directeur général des
postes des Etats- Unis, est assuré pour 2 5
nillions, ce qui est assez coquet.

Quant au prince de Galles, il n'a pi,
malgré ses eflorts, trouver que 1,4625,000
rancs Et encore, à cause (les dangers de
a position, a-t-il été obligé de payer une
prime plus forte que le commun des inor-
els.

A l'occasion de l'arrivée des résers istes
au régimnit, le colonel X... passe dans
es chambrées au moment de la soupe :

-Eh bien ! demande t.il à un vingt-
huit jours, comment trouvez vous le rata ?

-Hum ! mon colonel... à vrai dire, ce
n'est pas fameux.

-C'est vrai; niais, enfin, vous ne cra- /
chez pas dessus.

-Non, mon colonel... les cuisiniers -
s'en chargent!

Madame de Fausamberge-une veuve
remariée - ne cesse de répandre (es
larmes.

-Je souffre bien avec non second mari!
Etdire (lue c'est la faute de mon premier !

-Comment donc ?...
-Dame ! si cet imbécile n'était pas

mort, je n'aurais pas fait la bêtise (le nie
remarier ! 1

L'esprit de Simplice:
ErlTrA l'ilE

Mon oncle, un peu gâteux, à soixante ans suc-
Il me laisse le sac et, riche désormais, [combe,
Reconnaissant, je fais inscrire sur sa tombe

Vieux imoutard que j'aimltais.

ile 5 it:SA , i LEs

Le cheval que l'on latte et que l'on soigne est
[doux,

Mais celui que l'on voit maltraiter da-ns la rue,
Se fâche et murmurant, l'oeil rempli de courroux :

Que de maux !... rue.

ils se battent... Stui s" base sur force,
Mais l'indigène Aiar invoque son bon droit.

Il ne faut pas mettre le doigt
Entre l'Arabe et le Corse.

On sait à quel point les Anglais ont de grands
pieds. Un cordonnier (le Sydenham vient de
trouver une chaussure extraordinaire. Elle donne
l'exiguité et l'élégance à tous les propriétaires de
pieds à dormir debout. C'est une bottine dont le
bout représente de l'herbe très bien peinte - un
morceau de trottoir ou de plancher, - de route
ou de nier agitée. C'est très bien fait et ça dissi-
mule admirablement la longueur du pied. On
transporte ce petit bout de décor avec soi et l'on
a un pied adorable, d'une petitesse toute fémi-
nine.

Le vieux baron se teint outre mesure les cle-
veux et la barbe et, malgré ses soixante-dix ans,
il a maintenant un poil d'ébène.

-Jean, (lemandait-il dernièrement à son vieux
valet de chambre, en quelle année ai-je donc
chassé pour la derniere fois ?

-Je ne me le rappelle pas bien ; mais tout ce
que je sais, c'est que nous étions jeunes tous les
deux ; c'est du temps qûe M. le baron avait la
barbe blanche.

M. et madame Courtois, raconte Henriot, font
des projets de voyage pour l'été.

-Que (lirais-tu des Pyrénées ?
-Peuh !... fait M. Courtois, les montagnes,

ça cache le paysage !

LE DÉVOUEMENT D'UN MARI

i lunv.- Il nouîs arrive une oîleur terrible. Est-qce je la
inière brûle des feuilles de choux ? 1 . . V .
ri ,un&.-Non, madanie. C'est quand monsieur fume
eigares que madame lui a donnés au jour (le l'an.


